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DI  SCO VR  s 

SVR  LES  TRIOMPHES 

de  lafefte  de  S.  Louys  ea 
l’honneur  du  Rpy, 


Enfembleles  particularité^  des  feux  artifi-> 
ciels  décrites felo  la  difpoption  des  peurs- 

Eagot plumeau  jidorelfauteurs 

defdits  artifices. 


A PARIS,  " ' ’ 

Chez  Pierre  Ramier  rue  des  Car, 
mes  à l’image  fàma  Martin. 

M.  D c xriL  ■ ' 


.^uec  Permi£i0n, 

s m&Am 


)' 


0E  PAR  LE  RO 

" & Monfieur  ie  Prcuoft  de  Pari^^  ^ 
ou  fon  Lieutenant  Ciuil. 

DEffenfes  font  faites  à toutes  perfonnes  de  quel 
que  qualité  6c  condition  qu  ils  foient^d’impri- 
mer  ou  faire  imprimer  vendre  ne  diftnbucr  autres 
Diieours  fur  les  triomphes  delafcftede  S.Louys, 
cnl‘honncut  du  Roy,  enfemble  les  particularités 
des  feuxartificicls  defe^îtes  felonla  dilpofition  des 
fieur  Bagotjlumcau  & Morel, tant  ceux  qui  le  hrent 
Dimanche  xç.  Aoufl: , que  ceux  qui  fé  feront  îeudy 
a^.dudit  nîois,&  Dimanche  premier  iour  de  Septe- 
bre  peine  d’amande  arbitraire , & de  tous  de^ 

pens  dommages  & interefts.Faiél  le  xy*  Aouft  audit 

èüièni 

Signés  H.  »i  Mesmes.  De  PAeïs* 


LES  TKIOM^H  ES  DE 

Ufefle  de  fdnSi  Louys.  ■ " ■ 

jr  KO r.  , - 

IRE  voftre  France  tri- 
omphe eneiperâre  des 
eiFets  de  vosarmes,&le 
lourde  voftre  fefteoù 
toucefclatte  defeu&de 
foudre  eftvne  prediâionaiTeureedes 
feux  de  ioye  de  vos  conqueltes  ad- 
venir.ie  ne  fçay  fi  la  Royne  voftre  me-  ( 
re  en  euft  quelque  reuelation,  com- 
me Olympiasmere  dAlexandre,  qui 
longea  qu  elle  portoit  vn  foudre  :mais 
envoie  biê  qu  elle fe  plaift  auxvertucu- 
fcsadtioûs  de  voftre  inclination  natu- 
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relie  P our  faire  reulfir  plus  heureülè- 
mét  les  piromefles  de  voftre  naiflance, 
& mx’elle  Içait  en  vérité,  ce  que  l’autre 
ne  ibupçonna  que  par  fongc,  Celâr  le 
fortuné  ayant  releué  le  courage  des  pi- 
lotes qui  n’ofoient  au  danger  de  leur 
perfonne  le  refier  à leur  expérience, 
vint  à chef  de  fes  prétentions , & voftre 
Majeftc,Sire,quirefueilIe  les  inuêtiôs 
nô  des Archimedes, mais  des Archimai- 
ftreSjVerravn  iour  accôplir  fes  delTeins_ 
à l’augmentation  de  vos  eftats  & a l’ad- 
nantage  de  vos  lubieéts , qui  vont  de 
coeur&de  bouche  benifsât voftre  nom, 
nom  fatalement  heureux  à la  France 


pour  trois  raifons,la  première,  pour  ce 
nombre  de  treize, feigal  à celuy  des  A- 
poftres , dont  le  treziefme  fut  làinél 
Paul  dernier  en  datte  & premier  en 
CEUurejayâtplus  trauaillé  qûeles  autres 
àl’eftâbliirementdela  foy,ce  qui  nous 
fâiét  croire  qu’eftant  le  treziefme  du 


îiom  vos  fidèles  fubieiSts  receurot  plus 
de  confolation  & de  fiipport  que  de 
vos  deuanciers.La  fécondé  pour  {ain£t 
Louys  voftre  predecefleur  qui  fut  co- 
rne voftreMaiefté  fous  laRegence  d v- 
ne  vertueufePrinceffe, laquelle  fçeut 
appailerauec  prudence  ôcauec  autho- 
ritéjCommea  faitlaRoyne  voftre  me- 
re,tout  ce  qui  p ouuoit  troubler  leRoy- 
aume  de  fon  fils. 

La  troifiefine  parce  que  ce  nom  vous 
a efté  donné  parHenry  IcGrand,  voftre 
oere,  lenomduquela  feruy  d’effroy  à 
; es  ennemis,  & de  bouclier  aux  fiens, 
& duquel  ce  vous  fera  aftez  de  fuiure 
rexemple,rant  pour  la  valeur,  pour  la 
prudcce,pour  la  pieté,  pour  la  clemen-' 
ce, que  pour  tant  d’autres  belles  quali- 
tez dépeintes éshiftoires  defes  geftes. 

Voyla  pourquoy  on  dira  de  voftre 
Majefté  ce  queChilon  difoit  delupiter 
que  lors  q tout  eftoit  pàifible  en  terre^ 


qu’il  s’exerçoit  au  Ciel  à rabaifTer  l’or- 
gueil des fuperbes,  & à receuoir  les  o£~ 
irades  deshûbIes.Durâclatrâquilice'  de 
voslùbiedts,  voftre  Maielté s’exerce  a 
menacer  par  ces  foudres  ceux  qui  fe- 
roiêc  des  monopoles  cotre  le  repos  d es 
voftres,  & par  cesplaifanres  recreatiôs 
gaigne  les  cœurs  de  Ton  peuple. 

Le  grand  Seigneur  ch oilic  pour  Ion 
{ucceflcur,ccluy  de  Tes  fils  qu’il  voit  le 
plus  enclin  auxarmesjfe  failànt  accroi- 
re que  fes  proüelTes  relpôdront  à fon 
inclination. 

V ous,  Sire , qui  légitimement  pofle- 
dez  le  leptre  de  vos  anceftresauez  en- 
core des  qualitez  dignes  non  feule-* 
mentdevolire Empire: mais  décom- 
mander à toutes  les  Monarchies  de 
la  terre, qui  promettez  parvneinftinct 
naturel  que  vous  auezà  laguerrCjd’ar- 
borervos  enfeisnes  en  la  terre  desmef- 
«reâsj&antervos  palmes  enludee^côti- 


siuâtlesviâioires  deSxoysvoftrc  patro 
& voftre  ay  eul.  le  fais  halte,  par  ce  que 
ma  ligue  ne  peut  aflèzdignemét  expri- 
mer lespropheties  de  voftre  horofto- 
pe,&q  ma  plumene  peutvoler  ftloing 
qvoftre  renômce.Permettez(Sire)  que 
ie  face  lire  aux  eftrangers  & à vos  fub- 
ie(fts  ,ce  que  voftre  commandement 
fai6t  voir  aux  yeux  desPari{iês,afîn  que 
s’ils  notl  honcur  d’envoirles  merueii- 


les,ils  ayent  cefte  faueur  d’en  voir  les 
prédictions. 


3 


roîCY  SE  9tyis- 

fades  artifices ^ ^^remieremet  dePm-- 
uention  de  Bagot  Artillier  ordinaire 
du  B^oj^qui a euï honneur  de  comment 
cer  ces  artifices. 


i^^j^Imancheaufoir  2j,  Aouft,  augu- 
t-N  ftc  à la  vérité  pour  tant  de  rarercz^ 

^parutfurl’cau au  deflousdu  Pont 
Ç^^^neufà lavcuedü  Louure  3 vn  ba- 
fteauyfur  lequel  eîloicnt  deux  piramides  fur 
piedsdcftailjlVnefurlaprouej  & lautrefur 
la  pouppcjcnrichicsde  chifres3&  d’vn  globe 
refplendiiïant  d’cfloilcs^relcuees  des  armes 
duRoy  àrvnej&arautredcsatfncs  & des 
chiffres  de  la  R oync, garnies  de  lances  a feu^ 
depuisie  haut  iufqucs  au  pied"  dcftail,  6^  au 
deîîus  des  armes  de  ehafqucpiramideil  y a* 
uoitvnfeu. 

Au  milieu  dubafteau  cfloit  vn  Neptune 
aucc  fon  tridét  côpofé  de  fufccs  & de  feux, 
KcptuncÔ^tridéf.dcrriere  lequel  yauoit3.ra 
tcLcrs  chargez  de  fulecs,'  le  bateau  cftoit 

bordé  de 


bordé  de  lances  à feu  degirâdolcs^&patsà 
fcUj  du  codé  du  Louure^  ^ aux  deux  bouts 
des  moulinets  de  le  codé  de  Ncflc  cdoit  fc- 
mé  de  boedes  à feux  êe  de  grenades. 

Premieremêtle  Royayât  faitdôncricfir 
gnal defon  cabinct^auec vn  flambeau  allu- 
mé luy  faifant  faire  crois  tours,  ces  deux  pi- 
ramîdesfurcntallumces  5 puis  les  lances  à 
fcujdefquclles  le  bateau  edoic  cntourc^d'où 
fortit  vne  infinité  de  feu  auec  le  Neptune  de 
le  trident,  & vncinfînicédegirandolIcs,fix 
tournoyantes  &iettans  des fufecs  volantes, 
de  plufieurs  fufecsioüerent  amefmetemps, 
où  edoient  attachez  des  pots  à feux,  iettâc 
vne  infinité  defuiccs  brûlantes  en  l’eau. 

r ous  CCS  artifices  edoienc  accompagnez 
de  fix  tambours ôc'trois  fifres  qui  fembloicc 
refpondreaii  tinramarrede  ccs  artifices. 

Ceduy-cy  Sire  en  vous  reprefentant  vn 
Neptune,auquclilfait!anccr  dufeu  au  mi- 
lieu defon  onde, vousprometla  faucur  des 
ondes  pour  l'acheuemêt  de  vos  entrcprifes 
Apres  tout  ceîa  Efaniiille  Gentilhomme 
de  Monfieuf  d’Elbœuf  ictta  d@s  fufees  de 
l*efpcron  auprès  du  logis  de  la  I^oync  Mar- 
guerite,Icfquelles  enfantoient plufieurs  fer- 
penteaux^ 


V 


la 

p^oicy  tinuentiondelumeau  , qui  e^plpts 
que iumedH en Jes  jiTtijices : ce \umedu 
mefme  qui  fit  voir  a njoflre  Majejlé  le 
ziluillet  1 6 iz.a  tous  les  Princes  duptn^ 
0^  à vne  infinité  de  monde  y "vn  cdnon 
de  cinq  pieds  huiéî  poulces , duquel  il  ti^ 
ra  cet  quatre  coups  en  neuf  heures  y auec 
admiration  de  vofire  Âlajefi:e  0 de 
tout  le  monde, 

leudy  29,  d'Aouft  léi?.  qui  àk  vérité  eft 
auguft'’  pour  ces  mcruciÜes»  Le  Roy  mettra 
iefeü  dans  vnefu  ce  appofeefur  vn  cordage 
attaché  i vn  balcon  au  bout  de  la  grand  gal- 
leric  des  Tableaux.  Etcefte  fufèe  mcttralc 
feu  dans  vnc  eftoupiUe  qui  retient  vn  mou- 
uement  lequel  feracôurir  vn  lupitcrfur vn 
autre  cotdagc,qüiayant  deux  foudresen  fes 
mains  âuec  trois  lances  à feu  fera  porté  par 
e mouuciBentiufqucsfurlehaut  delà  tour 
de  Nèfle , fur  laquelle  il  y aura  vn  feu,  coin- 
pofé  de  cinquante  lances  à feu,  affauoir  tre- 
te  lançans  leurs  feuz  en  Pair , SC  les  vingt  au- 
tres iettans  des  petites  fufccs  en  terre  auec- 
vnc  quantité  de  grenades  & de  falfiffonsi  & 
de  ! \ en  mcfmc  temps  partira  vnc  autre  ftafee 


qui  mettra  îefeu  au  grand  Artifîccaupres 
fa  Majefté,  auquclil  y aura  quatorze  i.,iran- 
dollcs  ou  rcües  defeu , ^ vne autre  clleuee 
au  deflus  delà  tour  delà  Ponc  neufue  enui- 
ronde  dix  pieds. 

Ceft  artifice  cft  compofe  de  fixfoldats^ 
trois  auec  efpees5ztondacbes  quifeprome» 
neront  5c:'  combatront  lur  vn  îhcaîrc  de  123 
pieds  de  diAmcttre,!csautres  trois  ayâs  cha- 
cun vn  mourquet^rirerôt  chacun  12.  coups 
dVnc  feule  charge  dans  les  rondaches  , & à 
mefm'e temps  Ü fefeta  vneclcoupctteriedc 
quatre  vingt  ou  cent  coups  demoufquets 
fur  chafque  rondache. 

Ce  premier  mouuemcnt  fera  mené  par 
vncfcuîcgirandolic  de  quatre  pieds  de  dja- 
mettre. 

S’il  cft  permis  de  dôntr  qoclqi' c pronofiic 
àcesraretez. 

Ce  lu/  iterqui  du  Louurc  portefes  fou- 
dres à Ncflcjfemblc  i epreienrer  le  Roy^  qui 
de  rOrient  iufques  à 1 Occident  embra 
fera  le  cœur  des  peuples,  lesvns  parcraln 
te  lesaurrcs  paramourji’apppcllcleLou- 
ureloD  Orient  5 parce  que  c’eft  la  demeure 
defÊsay€ulx,& Ntflefon  Occidét  pour luy 
cftrcoppofite3&  comme  ces  foudres  de  lu- 
piterallumeronî  d’autres  feuz^  k vaèçur  êc 


âoritc  du  Roy  animera  les  courages  de  plu- 
fieurs  Ptmecs  6c  Seigneurs  qui  affifteront  à 
fes  Conqucflcs.C’cftâflczpourlaprcdidio- 
venons  au  difeours. 

Surlcfccondeftage,  quieft  vn  picdeftal 
fur  vne  piraraidc^il  y aura  vne  grade  roue  de 
feu,  laquelle  tournera  trois  quarts  d’heure, 
icttant  vn  feu  à la  circonférence  dcao. pieds 
de  diamètre , 6c  alentour  de  la  Piramide  il  y 
aura  plufieurs  cercles  de  feu  &:  vnegirando-  - 
le  furie  poinçô  de  la  Piramide  ,laquellcfcf 
leuera  en  l’air  en  tournant.  , 

Ces  trois  feuz  tant  du  grand  artifice , de  la 
Porte  ncuuc,  qucdelatourdeNcflcioue- 
rontenmefmc  temps,  6c  les  fufecs  faifans 
leur  rencontre  en  l’air , lanceront  leurs  feux 
en  circonfercncc,5ti’cntrcmefleront  les  vns 
les  autres. 

Piuficursfufeesrccombatrontfurles  cor- 
dages apres  que  lupiter  aura  lancé foa fou- 
dre fur  la  tour  de  Nèfle. 

Apres  fur  ^.racelicrsdefeu  il  fera  iouer  50 
füfecs  exrremem  et  hautes,  auec  vn  feu  côci- 
nucliurquesoùffiontsronrlcsfurees,  donc 
les  vncs  en  enfanteront  ^.autres  en  l'air , les 
autres  12. eftoiilcs,  les  autres  porcerôt  des 
(auffiffes  en  l’air , 6c  tomberont  en  l’eau  faire 
kur  effetf.Pour  kruii  de  boefle  ou  de  cano 


fl  y aura  fur  la  muraille  où  fcralc  grand  artî- 
fice^a  68. pièces  de  feux  îouans  confccutiuc» 
mcntlcs  vos  apres  les  autres,  faifans  autant 
de  bruit  que  des  canÔs.  Ccftuycy  vous  pro- 
met le  ciel  fauorable^  il  ne  vousreftequcla 
terre. 

MO  PxEL  vqdes  cheuaux  légers  de  vo- 
ftrecompagnic,& Comifïaire  de  vo- 
ftre  artillerie  la  preuiendra  par  Ils  artifices. 
Premicrcmeiitayât  enuoyé  ce  cartclauRoy 

Mavitloireferaleprogno^ic  de  voz.  triomphes^ 
(d^Ji  ie  meu rs  à vojlre  jeruice-, mes  ennemis  ne  ji 
preuaudront  de  ma  dejfaite , qui  cherchera  ma, 
perte Je  doit  refondre  a la fene:  mes  cendres  fer ^ 
uiront  de fepulchre  â voz,  ennemis  : bref  ce  fera 
afez,  apres  ma  mort  pour  intimider  les  viuans 
de  parler  du  h raue  M oreli  ^ andre*  ^ 

LLindydeuxiefme  lourde  Septembre  il  Tordra  de 
Parccnaldans  vn  char  triomphant  compofé  ae  tro- 
phées d’armes  en  feux  d’artifice/e  placera  furie  quay 
desCeleftins:  apres  il  forcira  h uidt  hommes  de  i’ar- 
cenal  qui  le  viendront  alTaillir  auec  des  malles  de  feu 
Ôc  il  Iciirrefiftera  auec  des  laces  de  feu , 6c  nelepou- 
uant  vain  cre  auront  recours  à des  rodaches  , qui  leur 
feront  données  à ia'porcederarcenaljaueclefquelles 
ils  retourncroc  à la  chargedl  leur  fera  refifté  anec  for- 
ce grenades  co mpofees  chacune  de  rrete  fufees,def- 
qaeilesfeferavaegrandeefcoupecerie,  puf  eciou- 
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ïâcprelque  force ^ pour  n^cftre  vaincu  que  de  fésar- 
mcs^metcra  le  feu  dans  Ion  charior , enicuclilTàn  t fes 
ennemis  en  fes ruines,  le  chariot  demeurant  demie 
nmeà  brufler,  les  trophées  darmesietrans  lances, 
fuices, grenades, & tout  autre  feu  d'artifice. 

Ce  chariot  eftanc  mis  en  cendrcy^^îuficiirs  petits 
ferts  aucc  vn  nombre  de  fufees  at^jÿiâlEônt  vn  cha- 
meau dansi  iilcLouuierspartrbîs  endroitSjfeparé  du 
quay  des  Ccleftins  d*vnbr|jj^e  la  Seine,  qui fe  dé- 
fend auec  force  fufeei.  ^ ^ 

Quelque  temps  apres  CCS  petits  forts  mettront  le 
feu  das  ce  chafteau,tout  d^vn  coup,aoec  force  fuices. 
Ce  chafteauà  quatrefaces  delahautcur  dcy.toifcs 
compofé  dchui(5tportauxàchafqueface.6c  de  qua- 
trepiramides  de  12.  pieds  de  circonférence,  toutes 
garnies  de  lances  a feu, tu  milieu  duquel  eft  vn  don- 
jonauccvnc  Couronne  împerialle,&  les  armes  du 
Koy  &de la  Royne  au  deilous  entouré  de  girandoi- 
les. 

Sur  chafque  portail  il  y aura  cent  lances  à feu,  au- 
tant à Tentour, 

Les  fufees  des  petits  fors  mettront  le  feu  à tous 
CCS  porraux  & durera  demy  quart  d'heure. 

Ces  porraux  cftas  acheuez  de  bruiler,on  metra  îe 
feu  à vne  des  dix  rondaches  qui  feront  en  rîflc,com- 
pofees  de  deux  cens  fufecsjniotant  en  Pair  d^vne  ex- 
celîîue  hauteur  toutes  en  vn  coup. 

Ce  chafteau  fera  partir  des  fufees  qui  mettront  le 
feu  à vncinfinité  dclancesàfeu  Sc  dciaulidous,&ea 
mefme  temps  le  chariot  s'approche  du  chafteau  , e- 
âanîcflongné  de  deux  cens  pas,  & mettront  le  feu 
AUX  quatre  piramides  duchaftea» , Icfquclies  tour- 


seront  incef!àmtnent* 

Les  piramides  reduittes  en  pondre,  le  feu  fepreffi- 
dra  àvne  aiitccrondachcdc  deux  cens  fufcosàcftoil- 
Ics  en  meimetemps. 

Apres  cela  le  feu  fc  prendra  aux  baluftres , oùiîj^ 
aura  cent  lances  a feu  garnies  de  (auffilTons  faas  no- 
br,e  3c  durera  fort  long  temps. 

En  fn.icce  de  cecy  iefeu  prendra  en  vnctroifîefiiic 
rondache  de  trois  oens  fufees  volantes  en  Tair. 

Outre  plus  le  feu  fe  prendra  à cinquante  boctes„ 
portanspotsàfeux  en  l’air  garnis  de  coups  êc  de  fu- 
fees.  ^ 

Cela  âcheué,îe  feu  fallu mera  en  vn  auîl^onda- 
che  de  deux  cens  fiifces , chacune  garnie  ijè  vingt  le- 
zârds  ou  ferpenteaux , 3c  toutes  monteront  en  l air 
en  mefmc  temps. 

En  fuite , le  feu  recommencera  audit  chafteau  pat 
cinquaucçpotsàfeu,  tous  garnis  de  coups  3c  de fu- 
fees  creuant  tous  en  l’air. 

Derechef  le  feu  fe  prendra  'k  vne  autre  rondache  de 
deux  cens  fufees,  chacune  de  Ex  cftoiles , allant  tout 
d’vn  coup  en  l’air. 

Cecy  finyje  feuf#preodra  au  Donjon,qui le  met- 
tra à lacoroncpofcciurvn  piuotquila  fera  tourner. 
. Le  feu  Ce  prendra  cncores  a vncautrcrondache  de 
deux  cês  groiTes  fufees  portant  chacune  quinze  gra- 
des eftoiles  fefleiunc  en  l’air  toutes  en  mcfmeceps 

En  continuation  de  cecy  le  feu  fc  prendra  en  cent 
iâces  à demy  couchées  au  fommec  des  balüû:ces,gar- 
nies  de  boutons  à feux,  defàiiflilîbris,  de  coups  ou 
pets^&cftoilles. 

Puis  apres  le  feu  reprendra  a vne  autre  rondache 
de  deux  cens  fafees  fort  grolfei,  portant  chacnnf 


^uîQî&e  iufees. 

En  âpres  le  feu  fe  prendra  au  fonimec  des  baluftrcs 
à cent  trompes  de  feu  garnies  de  gros  fàuffiiTons , 6c 
déboutons  defeu5&  dureront  fort  long  temps. 

En  fuitelefeu  fe  prendra  à deux  rondaches  Tvnea- 
presî  autrCjchacune  de  cinq  cens  fufees. 

Pourdireadieu  il  mettrai e feu  à vingt  girandoles 
montanstoutes  cnlair. 

T ont  cecy  fera  fuiuy  de  50,  fufees  iettees  à la  main 
qui  en  enfanteront  chacune  cinquanteautres, 

V oila  donc  la  terre^Sire , qui  auec  le 

ciel&l  eau  vous  promet  fa  laueur^c  eft 

afTezvous  repre^nter  par  efcrit  ce  que 

voftreMajefté  aveu  &verra  à l’œil^auf^ 

fl  ne  vous  en  ofFriray-ie  point  le  DiC- 

cours,  ie  me  contenteray  que  tout  le 

monde  fçacliequ  il  vous  eft  dédié,  & 

que  voftre  Majefté  cognoifîe  plultoft 

mon  obeyflance  quemonnom.  Ily 

en  a aflez  d'autres  qui  rimportunent^ 

&quipour  peu  de  chofèluy  deman- 

dêt  beaucoup , que  n'ont*  ils  au  moins 

autant  de  mérités  que  devanitépour 

le  rendre  dignes  de  vos  liberalitez, 

FIN. 
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